
 

 
 

 

 

 

Homélie du dimanche 1er  janvier 2023  – Marie mère de Dieu. 

 
« Marie, cependant, retenait tous ces événements et les méditait dans son cœur. »  

 

Cette attitude de Marie sera si importante tout au long de sa vie. Nous pouvons imaginer, en effet, comment, 

en diverses occasions, la Vierge Marie est revenue sur les paroles reçues et les événements vécus de 

l’Annonciation jusqu’à la naissance de Jésus. Au moment où Syméon va lui dire que son enfant sera en bute à 

la contradiction et qu’elle-même sera blessée intérieurement par ce qui arrivera à son fils, elle aurait pu céder à 

la peur, à l’angoisse, au découragement. Mais Marie se souvient justement des paroles de l’ange : « Sois sans 
crainte Marie, le Seigneur est avec toi. » Elle sait qu’elle n’est pas seule. Lorsque lors de la vie publique de 

Jésus les contradictions se déchaîneront contre lui et que certains le traiteront de fou, Marie se souviendra 

encore des paroles de l’ange mais aussi du témoignage des bergers :  

« Sois sans crainte… un sauveur nous est né…son règne n’aura pas de fin. » Elle sait que cet enfant est le fils de 

Dieu. Enfin, lors de la rencontre sur le chemin du calvaire, comme au pied de la croix, alors que tout semble 

fini, elle garde encore dans son cœur la parole de l’ange : « N’aie pas peur ».  

Et ainsi Marie restera courageusement aux côtés de son fils en agonie.  

 

Marie, non seulement écoute la Parole de Dieu, mais aussi elle la rumine, elle la médite, elle en fait sa 

nourriture chaque jour et cela la porte et la soutient dans tous les événements de la vie. Elle se fait comme une 

réserve de toutes les grâces du Seigneur pour avoir toujours dans les moments les plus éprouvants les forces 

nécessaires pour les traverser. Le réalisme chrétien n’est pas de rêver d’un monde meilleur ou de se réfugier 

dans un cocon protecteur. Le réalisme chrétien est, comme Marie, de vivre dans ce monde tel qu’il est en 

nous appuyant sur ce qu’il y a de plus solide et de plus sûr pour aller de l’avant, la Parole de Dieu.  

« Ainsi, celui qui entend les paroles que je dis là et les met en pratique est comparable à un homme prévoyant 
qui a construit sa maison sur le roc. La pluie est tombée, les torrents ont dévalé, les vents ont soufflé et se sont 

abattus sur cette maison ; la maison ne s’est pas écroulée, car elle était fondée sur le roc. » (Mt 7, 24)  

Sachons donc, frères et sœurs, comme Marie, Mère de Dieu et Mère de l’Eglise, garder et ruminer cette 

Parole de Dieu, toutes ces grâces reçues de Lui pour aller, nous aussi, de l’avant dans la confiance en cette 

année qui s’ouvre devant nous. Le Christ Jésus ne nous a jamais dit que les choses seraient faciles, que nous 

serions protégés des difficultés ou que nous ne rencontrerions pas d’épreuves mais il nous fait une promesse :  

« N’ayez pas peur, je suis avec vous tous les jours jusqu’à la fin des temps ».  

 

                                   Dans la nuit de Noël, nous avons entendu cette parole :  

« Elle mit au monde son fils premier-né ; elle l’emmaillota et le coucha dans une mangeoire. »  

 

Cet enfant, Marie le met au monde, elle l’offre au monde, elle le donne comme source de salut et source de 

joie pour tous les hommes à commencer par les plus petits, les plus pauvres, les plus fragiles. Déjà sa visite à sa 

cousine Elisabeth sera une telle source de joie et aussi de renaissance pour cette femme âgée. Les bergers eux-

mêmes, alors comme exclus du monde civilisé, obligés de garder leur troupeau dans la montagne en pleine 

nuit, sont dans l’action de grâce et la vue de l’enfant suscite en eux une telle joie. Voilà les premiers 

destinataires de cette venue de l’enfant Dieu, les exclus, les pauvres, les fragiles. Voilà les premiers témoins et 

bénéficiaires de la véritable joie qui vient changer les cœurs et redonner un sens à la vie, à toute vie.  

« Accueillir Jésus et l’amener aux autres est la véritable joie du chrétien » écrivait Benoît XVI.  

Homélie du père Mickaël Le Nezet, curé 



Ainsi, comme Marie Mère de Dieu et Mère de l’Eglise, nous ne devons pas seulement porter le Christ dans 

nos cœurs mais nous devons l’apporter au monde afin que nous aussi, à la suite de notre Mère des cieux, nous 

puissions engendrer le Christ pour notre temps. Marie est le modèle de l’évangélisation, toujours urgente, 

pour que le plus grand nombre puisse connaître la joie véritable qui vient de Dieu.  

 

Oui frères et sœurs nous ne pouvons accueillir le Christ dans nos vies si nous ne le portons pas au monde. 

Nous ne pouvons pas le recevoir comme encore aujourd’hui dans le sacrement de l’Eucharistie si nous ne 

l’offrons pas à celles et ceux que nous rencontrons, surtout ceux qui en sont le plus éloignés ou le plus privés. 

Frères et sœurs, que durant cette nouvelle année, nous puissions à la suite de Marie, notre Mère, nous tourner 

vers ceux qui attendent cette Lumière qui éclaire, cette Présence qui apporte la paix et la consolation.  

Que nous puissions tout au long de cette nouvelle année être les témoins de notre Sauveur, Jésus Christ.  

« Toi Marie Étoile de la nouvelle évangélisation, aide-nous à rayonner par le témoignage de la communion, du 
service, de la foi ardente et généreuse, de la justice et de l’amour pour les pauvres, pour que la joie de 
l’Évangile parvienne jusqu’aux confins de la terre et qu’aucune périphérie ne soit privée de sa lumière. » 

Amen 

 

P. Mickaël 

 

 

 


